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La miséricorde, attribut de Dieu 
   

Pour tous les chrétiens, le Dieu qui a tout créé est un Dieu de Miséricorde. Cette 

connaissance de Dieu est au cœur de la Révélation. Dieu est miséricordieux en Lui-

même, et donc Il l’est également à l’égard de tous les hommes, sans ségrégation 

possible. S’Il était miséricordieux arbitrairement, quand cela Lui plaît ou seulement 

au bénéfice d’élus qu’Il aurait choisis d’avance ou qui auraient mérité son appui, ce 

Dieu ne serait pas Miséricorde ; il ne serait même pas bon en Lui-même ; il serait aussi 

mauvais que bon.  

Un tel Dieu faussement miséricordieux n’est pas Celui des chrétiens. À vrai dire, 

Il n’était pas non plus Celui des cultes anciens qui comptaient justement une 

multitude de dieux plus ou moins bons ou mauvais ; on ne peut pas dire que ces cultes 

étaient faux. De ces dieux plus ou moins redoutables, il fallait s’attirer les bonnes 

grâces par des offrandes. Saint Paul explique que c’est avec le monde des anges 

qu’étaient en relation de tels cultes anciens, multiformes mais généralement très 

magiques et recourant souvent à des sacrifices humains.  

Dans la Révélation chrétienne, la miséricorde de Dieu se dit hannah (en 

araméen, traduit par éleos en grec). Or, le vocabulaire religieux arabe (chrétien avant 

d’être musulman) s’enracine dans cette langue cousine qu’est l’araméen. La racine 

rhm est évidemment employée dans le Nouveau Testament. On lit par exemple en Mt 

5:43.44 : « … Tu chériras (rhm) ton prochain et tu haïras ton ennemi… Moi, je vous dis 

d’aimer (hbb – racine du mot amour ou charité) vos ennemis ». Et dans les Béatitudes, 

on lit : « Heureux les compatissants (rhm) car il y aura de la compassion pour eux » (Mt 

5:7). C’est dans le même sens qu’il faut traduire Luc 6,36 : « Soyez compatissants 

(rhm)…comme votre Père est compatissant (rhm) ». Mais Dieu est plus que 

compatissant : Il veut nous sauver et intervient dans l’histoire ! C’est pourquoi Il est 

hannah comme on le proclame avec force dans le Benedictus, le Magnificat et le Nunc 

Dimittis, trois prières monastiques tirées de l’évangile selon saint Luc – le contexte 

est clair. Dieu « fait grâce » (hnn) aux hommes, Il réalise Ses promesses, et celles-ci 

sont pour tous les hommes, un Salut Universel.  

Il faut vraiment redécouvrir la Miséricorde de Dieu, qui n’est pas une posture 

de compassion semblable à celle d’un téléspectateur assis dans son fauteuil et ému 

devant les malheurs du monde que lui montre son écran. N’est-ce pas justement 

comme spectateur lointain que le Dieu de la Révélation est imaginé si facilement ? Ce 

Dieu-là, qui regarderait le monde en étranger ou qui se contenterait de donner des 

ordres depuis Là-Haut, serait un Dieu haïssable. Il serait l’inverse du Dieu de 

Miséricorde qui est intervenu dans l’histoire, qui a demeuré et demeure parmi nous. 

Père Edouard-Marie Gallez   
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« Car tu es un Dieu bon et plein de miséricorde et nous te rendons gloire, Père et Fils et 
Saint Esprit, maintenant et toujours et dans les siècles des siècles ». (Texte de la 
Liturgie orthodoxe de saint Jean Chrysostome). 

La Miséricorde Divine 
(Eglise Roumaine) 

 
A chaque Liturgie le Christ, Fils de Dieu fait Homme, s’unit à 
nous, malgré nos péchés et nos faiblesses, pour faire de nous 
des héritiers du Royaume de Cieux. Il efface nos iniquités qui 
deviennent comme un goute dans l’océan d’amour qu’est Dieu. 
Devant tant de preuves de miséricorde de la part de Dieu on ne 
peut que s’écrier : « Tu es grand Seigneur, tes œuvres sont 
admirables et nulle parole ne suffit pour chanter tes merveilles » 
(Office de la Théophanie, Baptême du Seigneur)  

 Pr. Andrei Stanease 
Chorale Métropolitaine roumaine "Les Saints Archanges" 

     C’est ainsi que nous nous adressons, que nous 

parlons à Dieu lors de la Divine Liturgie. En vérité, Dieu est 
tellement miséricordieux. Il aime tellement sa Création et 
l’homme, couronnement de son acte créateur : Il nous amené 
du non-être à l’être, Il s’est incarné pour nous, a vécu parmi les 
hommes, a été battu, crucifié, tué par les hommes qu’Il aimait 
tant. Il a accepté tout cela pour notre salut. Comment ne pas 
être reconnaissants et éblouis par ce grand amour que Dieu 
nous a montré et nous montre sans cesse.   
 

« C’est le temps du repentir, je viens à Toi, mon Créateur, ôte de moi le lourd fardeau 
du péché et dans Ta miséricorde, donne-moi des larmes de componction. Aie pitié de 
moi, ô Dieu, aie pitié de moi. » 

Prier pour la Miséricorde 
(Eglise Grec Orthodoxe) 

« Car toi, Seigneur, tu es le Dieu des pénitents. En moi aussi, 
tu feras voir ta bonté, car tu me sauveras, moi indigne, selon 
ta grande miséricorde ; Et moi, je te louerai à jamais, tous les 
jours de ma vie, car toute puissance te chante dans les cieux 
et ta gloire t’appartient pour les siècles des siècles. » De 
même, l’église orthodoxe, attribue une place majeure à la 
prière du cœur, simple mais complète, prononcée 
quotidiennement et à tout moment par tout le peuple, 
moines, clergé et laïcs, dans une demande constante de 
pardon et de mansuétude divine : « Seigneur Jésus Christ, fils 
de Dieu, aie pitié de moi, pêcheur. Kyrie eleison » Le croyant 
ressent alors fortement la présence et la bienveillance de 
Dieu, et chante avec le prophète David : « Ta miséricorde me 
poursuivra tous les jours de ma vie. » 

Irène Panayotopoulos 
Paroisse Grec Orthodoxe, Saint Etienne, Paris 

 

Souvent, l’homme se soustrait de la communion avec 

ses frères et sœurs et, en général, renie ses liens avec la 
création tout entière. Il réalise pourtant à un certain moment 
quelle est sa place par rapport à Dieu. Il reconnait être faible et 
pêcheur car il n’a pas suivi Ses commandements. C’est à ce 
moment qu’il se tourne vers le Créateur : « C’est le temps du 
repentir, je viens à Toi, mon Créateur, ôte de moi le lourd 
fardeau du péché et dans Ta miséricorde, donne-moi des 
larmes de componction. Aie pitié de moi, ô Dieu, aie pitié de 
moi. » (Grand Canon de Saint André de Crète, Tropaire de la 
première ode) 
Ce sentiment profond du repentir a également été ressenti par 
Manassé roi de Judée, qui dans sa célèbre prière implore la 
miséricorde de Dieu : 

Le pape François a ouvert solennellement, ce 8 décembre dernier, en la fête de 
l’Immaculée Conception, une Année sainte de la Miséricorde. L’initiative remonte, en 
fait, à son illustre prédécesseur Jean-Paul II. On se souvient que sa deuxième 
encyclique, un an à peine après son élection, s’intitulait justement Dives in 
Misericordia, « riche en miséricorde » 

 
Année de la Miséricorde et 
Oralité (EECHO) 

 
publication de L’Évangile de la Miséricorde de P. Perrier,qui 
représente l’aboutissement d’une recherche, linguistique et 
anthropologique, menée avec passion depuis de très longues 
années. Nous-mêmes, sous le titre d’Exégèse d’Oralité, nous 
avons eu l’occasion de présenter quelques résultats majeurs 
de l’analyse orale de ce fameux « Collier de la Miséricorde ». 
Grâce au recours à l’araméen et à la structure exceptionnelle 
de cette série de pièces lucaniennes, des récitatifs aussi 
connus que La Veuve de Naïn, La Pécheresse pénitente, Le Bon 
Samaritain, l’Intendant malhonnête, Le Riche et Lazare, La 
Veuve importune, Les Samaritains inhospitaliers ou Zachée 
sont apparus sous un jour entièrement nouveau. Surtout, il a 
été démontré qu’ils définissaient un véritable parcours 
initiatique, en paroles et en gestes, vers une pratique vivante 
de la Miséricorde divine. Plut à Dieu, en ce Jubilé 
extraordinaire, que notre cœur et notre intelligence soient 
ainsi transfigurés par le don incommensurable de la Parole !  

P. F. Guigain 

    Le pape polonais, qui avait voulu mettre, dès le début, 

son pontificat sous le patronage de sa compatriote et 
contemporaine Elena Kowalska, sainte Faustine qu’il béatifia et 
canonisa, avait aussi projeté de le conclure par un point d’orgue 
sur la Divine Miséricorde. Afin d’y préparer toute l’Église, 
diverses manifestations avaient été prévues, lesquelles 
devaient se succéder durant plusieurs années, sur tous les 
continents, jusqu’à l’indiction d’un Jubilé universel. C’est ainsi 
que P. Perrier et moi avons pu participer au premier Congrès 
Mondial Apostolique sur la Miséricorde, qui s’est tenu à Rome du 
2 au 6 avril 2008 dans la basilique S. Jean du Latran, sous les 
auspices du pape Benoît XVI et la présidence de S. Em. le 
cardinal Christoph Schönborn, et qui réunit de nombreuses 
personnalités ecclésiastiques et charismatiques et près de 
quatre mille fidèles, représentants officiels des quatre coins du 
monde. C’est dans le même élan que nous nous résolûmes à 
consacrer nos prochains travaux sur l’oralité à ce thème 
d’actualité. En ce Jubilé, nous avons la joie d’annoncer la  



 

Eleutheros, qui signifie libre en grec, est une association nationale créée il y a bientôt 

5 ans à Toulon, sous l'égide de Monseigneur Rey et dont le siège est désormais situé dans les 

Yvelines. Constituée d'antennes réparties sur le territoire, elle a pour objet de défendre et 

promouvoir la liberté de conscience et le droit de choisir et de pratiquer la religion chrétienne. 

Elle vient donc en aide à des personnes qui souhaitent soit devenir chrétiennes mais qui venant 

d'une autre religion en sont empêchées et /ou font l'objet de menaces. Soit demeuré 

chrétiennes mais qui subissent des pressions voire des persécutions pour apostasier leur Foi, telle que les chrétiens isolés 

en banlieues à forte population à religion musulmane ; chrétien dans le cadre de mariages mixte et enfin chrétiens non 

seulement spoliés mais aussi chassés de leurs pays en raison de leur adhésion au Christ. 

C'est dans ce cadre de défense de la liberté de conscience et du droit d'être chrétien  que nous avons reçu dès Juin 2014, 

des appels de détresse émanant de familles chrétiennes originaires de Mossoul et Qaraqosh en Irak. Ces familles, 

dépouillées de tous leurs biens par les partisans de 'Etat islamique, avaient fui dans des conditions épouvantables pour 

éviter d'avoir à choisir entre la conversion forcée ou la mort. Aujourd'hui, depuis l'extension du conflit à la Syrie et le sort 

cruel réservé aux chrétiens sur place 

nous sommes également en contact 

avec quelques familles syriennes très 

angoissées, qui nous appellent. Au 

début il s'agissait de regroupement 

familial, par exemple de faire venir 

d'Iraq des membres de famille en 

situation dramatique et dont les 

parents ou les enfants vivaient déjà en 

France. Puis, rapidement, ce furent 

des appels au secours de familles 

arrivées en France par leur propres 

moyens ou par l'aide de la diaspora 

irakienne, mais vivant dans des 

conditions très difficiles sans soutien, 

ne sachant pas parler notre langue, 

complètement désorientées et 

perdues.  Ainsi nous avons reçu une 

fois, en provenance de Suède, l'appel 

d'un prêtre irakien qui y était réfugié 

et qui nous suppliait de venir au 

secours de son frère, sa mère et six 

autres membres de sa famille dont un 

bébé de deux mois, tous entassés 

depuis plusieurs semaines dans un 

local de 16 m2 du quartier de la 

Défense et totalement isolés. Quand 

nous avons découvert leurs 

conditions de vie, nous avons aussitôt 

alerté le Préfet en charge de l'accueil 

des réfugiés au ministère de 

l'intérieur. 
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Témoignage 
 

Je m'appelle Zaid , toute ma famille a toujours vécu à Mossoul. J'y exerçais 

le métier d'ingénieur en bâtiment et mon épouse celui de pédiatre. Le climat 

envers les chrétiens   s'est dégradé, dès la chute de Saddam Hussein. A partir de 

ce moment-là, j'ai commencé à recevoir des lettres de menaces. Un jour on m'a 

demandé de payer 50 000 dollars. Nous n'avions pas les moyens de payer une 

telle somme et il m'a fallu négocier pour parvenir à payer moins, « pour nous 

protéger (….) Ce n'était jamais assez ! Alors, ils ont fini par tuer mon cousin, puis 

enlever mon neveu et enfin exécuter ma sœur devant notre maison alors qu'elle 

venait nous rendre visite. » 

En Juin 2014, Daesh a envahi Mossoul, s'empara des banques et de tous les 

bâtiments administratifs annonçant à tous les chrétiens du hautparleur de leurs 

mosquées qu’ils avaient trois jours pour se convertir, ou choisir entre la mort 

ou payer la Djizya. Nous n'avons pas attendu ces trois jours et avons quitté 

précipitamment notre ville pour Qaraqosh puis pour Erbil, où après de longs 

mois nous avons pu obtenir un visa pour la France. 

Contrairement à ce que nous pensions, notre calvaire ne fut pas terminé à notre 

arrivée en France ! En effet nous avons été hébergés en Seine St Denis. Un choc, 

car le  quartier n'était guère  fréquentable- des barbus partout , des femmes 

voilées  , et  même beaucoup de personnes  droguées .Mes enfants , traumatisés 

déjà par ce qu'ils avaient vécu , ne voulaient plus sortir , mon épouse et moi 

même  également.  

C'est alors que de amis irakiens nous ont indiqué le nom d'Eleutheros .Un 

coup de téléphone et dans la semaine ils venaient nous chercher pour nous 

emmener dans la banlieue ouest, où nous avons désormais des amis et où les 

enfants ont retrouvé leur sourires et leur équilibre. Mais Je voudrais encore 

ajouter   que lorsque je vois aujourd'hui la France, je pense que, notre arrivée 

dans ce pays n’est peut-être pas fortuite. 

Propos recueillis par A-Claude Ranson. 
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La réponse fut immédiate et ils ont pu être relogés dans les 
36h. Depuis, des adhérents de notre association suivent 
cette famille en liaison avec la municipalité et la paroisse 
de cette localité.  Chaque fois nous essayons de faire en 
sorte que toutes les familles que nous accueillons soient 
logées le plus dignement possible. En raison du manque 
crucial de logements dans le secteur social locatif, nous 
sommes souvent obligés de nous tourner vers le secteur 
locatif privé à moins de trouver une solution grâce au 
secteur associatif, notamment la Société Saint-Vincent de 
Paul. Nous ne voulons pas aider à l'installation d'une 
famille sans avoir la certitude d'avoir une équipe formée 
pour l'accompagner, tant au niveau administratif que 
logistique, financier, humain ainsi que l’aide à l'adaptation 
culturelle, l'apprentissage du français et toutes conditions 
nécessaires à une bonne intégration et l'accès à un emploi. 
Notre politique consiste donc toujours à rechercher des 
personnes bénévoles sur place pour former une équipe 
d'accompagnement, qui travaillera en partenariat avec les 
organismes publics et les paroisses. 
 
        La situation actuelle ne faisant qu'empirer au Moyen 
Orient, tous ceux que nous avons accueillis souhaitent 
aujourd'hui demeurer et vivre en France. Notre 
accompagnement doit donc aller jusqu'à une intégration 
complète et une autonomie totale de ces familles.  Déjà 
grâce à la mobilisation de nos réseaux, certains, travaillent 
même si on est encore loin d'un temps complet mais ça 
reste bien encourageant. Nous sommes tout bien conscient 
des problèmes que soulève ce douloureux exode, 
 

mais n’était-ce pas déjà la situation des premiers apôtres et de 
leurs disciples, chassés eux-mêmes de Jérusalem et de leurs terres 
pour fuir les persécutions ?  Contraints eux aussi de fuir dans la 
précipitation et de quitter leurs terres mais, en contrepartie, 
obéissant à l'injonction du Christ « Allez ! De toutes les nations 
faites des disciples. » (cf. Mt 28, 19). Déjà, ici, chez nous, au gré 
des rencontres, quelques-uns de nos réfugiés, pleins d’ardeur, ont 
commencé à témoigner ! 
 
          Notre action ne reste pas confinée dans les limites de la 
région parisienne. C'est ainsi que nous avons dirigé des familles 
dans l’Oise, le Maine et Loire et que des familles en attente de visas 
sont programmées aussi pour se rendre dans l'Allier, les Pyrénées 
atlantiques, où de bonnes conditions d'accueil sont réunies pour 
les accueillir.  
 
Besoin de chacun de vous ! Si dans le réseau de vos 
connaissances vous avez des personnes susceptibles de proposer 
des emplois (manœuvre, ménage, ingénieur en bâtiment, 
informaticien ou tout autre emploi. Merci de leur offrir ces 
opportunités ; tous ont le droit de travailler légalement en France. 
 
       Enfin si la triste actualité nous a amenés dans l'urgence à 
répondre à l'appel de ces personnes menacées et persécutées 
pour leur droit de demeurer chrétiennes, elle ne nous a pas fait 
oublier pour autant celles qui nous ont sollicités aussi pour 
devenir chrétiennes. C'est ainsi qu’à Pâques une jeune maman 
dont toute la famille est musulmane, qui suit en cachette sa 
préparation au baptême avec l'un de nous, sera baptisée.  

Anne-Claude Ranson 
Présidente de l'Association Eleutheros- 

contact@eleutheros.eu, www.eleutheros.eu/ 
Christianisme et mémoire des martyrs. Pourquoi ?  

 

La session d’été 
2015 d’EEChO a 
été pour nous 
l’occasion de nous 
pencher sur les 
persécutions dont 
sont victimes les 
chrétiens depuis 
toujours. Au 
travers du cas des 

génocides de 1915 et de l’antichristianisme de l’Arménie 
soviétique dont nous avons eu le témoignage, les 
chercheurs d’EEChO ont pu nous éclairer sur la nature, le 
fondement et le sens de ces phénomènes : 
A partir du collier de l’envoi en mission chez Matthieu 
(10,5-42), le Père Guigain nous a expliqué qu’à la suite 
de la passion de notre Seigneur, la persécution des 
chrétiens, unie à celle-ci, participe individuellement et 
collectivement du rachat de l’humanité, de sa 
rédemption, de l’avènement des nouveaux cieux et de la 
nouvelle terre de l’ère messianique. 

 
Pierre Perrier nous a expliqué comment cette persécution 
s’est structurée par la mise en place de doctrines 
antichrétiennes cherchant à attribuer à leurs seuls tenants les 
bénéfices et l’exclusivité du salut proclamé par les chrétiens. 
Celles-ci, raisons mêmes d’exister des anti-chrétiens, ne 
peuvent tenir devant la Vérité portée par les chrétiens, 
comme les ténèbres ne peuvent tenir devant la lumière. Voilà 
pourquoi la Vérité et les chrétiens ont été accueillis avec 
autant de violence. 

 
Le Père Gallez nous a expliqué comment l’espérance 
chrétienne du salut du mal a été dénaturée et accaparée en 
espérances d’un salut accessible ici-bas, sur terre, par les 
seuls moyens humains, par la poursuite de projets de système 
politique idéal, de monde parfait, voire par la transformation 
même de la nature humaine. Ces projets, de nature totalitaire, 
en viennent immanquablement à user de violence face à leurs 
contradictions, inhérentes à leur fondation dans un même 
mensonge, et en particulier à la violence contre les chrétiens, 
qui ont toujours dénoncé ce mensonge. 

Olaf  
EECHO 
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Les Églises d’Orient sont directement ou indirectement les descendantes des Églises fondées par les Apôtres eux-

mêmes, partis, selon le commandement de notre Seigneur dans « toutes les nations ». Ainsi depuis la première Église, fondée à 
Jérusalem, sont-ils allés dans toutes les directions du monde connu : le pourtour du bassin méditerranéen, c’est-à-dire l’empire 
Romain d’alors, l’Afrique (Ethiopie), l’Arabie, les rives de la Mer Noire, la Mésopotamie (l’empire Parthe), l’Arménie, l’Inde et 
jusqu’en Chine. 
 
Quelle est l’origine des chrétiens d’Orient ?  

 

Traditionnellement, on appelle « chrétiens d’Orient » les chrétiens relevant des Eglises fondées par les apôtres en 
dehors de l’empire romain : ces grandes Eglises sont celles de Jérusalem, Antioche, Mésopotamie, Méliapour (Inde) et Luoyang 
(Chine), auxquelles s’ajoutent les Eglises apostoliques africaines (Coptes, Ethiopie). Les terribles persécutions qui se sont 
abattues sur elles en ont fait disparaitre certaines, qu’elles aient été effectivement anéanties et les lignées de leurs patriarches 
interrompues, que leurs traditions aient été transférées à d’autres, ou que les chrétiens soient entrés en clandestinité (Chine, 
Eglise judéo-chrétienne de Jérusalem …). Ces Eglises avaient en commun l’usage de la langue araméenne, a minima pour la 
liturgie, le souci de leurs racines juives. Leurs liens étroits aux premiers siècles (pour les Eglises d’Asie Occidentale) leur ont 
valu le nom de « Grande Eglise d’Orient ». 
 
Quelle communion des chrétiens d’Orient avec l’Eglise ?  
 

Ces Eglises vivaient en communion avec l’Eglise de Rome, et les autres Eglises de l’empire romain, de langues grecques, 
latine. Mais les vicissitudes de l’histoire, les grandes querelles dogmatiques et politiques, l’apparition des hérésies, la coupure 
des gréco-latins avec les araméophones, ont valu à de nombreux chrétiens une assimilation aux hérétiques et une 
condamnation globale de Rome (à tort et à raison), tandis que se fondaient en Orient diverses Eglises séparées à la suite du 
refus de certaines décisions des premiers conciles. A cela s’est ajouté le schisme de 1054 qui a séparé les 5 Eglises patriarcales 
de l’empire romain (Jérusalem, Antioche, Rome, Alexandrie et Constantinople) entre Eglise catholique romaine et Eglises 
orthodoxes. Toutefois, Rome et les Eglises séparées ont toujours partagé la volonté de refaire l’Unité. Diverses tentatives ont 
eu lieu, particulièrement depuis le 15e siècle. Et c’est ainsi qu’aujourd’hui, toutes les Églises d’Orient, dans des parts plus ou 
moins importantes, sont unies à Rome. Et elles sont de plus toutes présentes en France ! 

 
 

La Miséricorde dans la culture chinoise  

Dans l’univers religieux Chinois, la déesse de la Miséricorde, 
Guanyin, apparaît comme une étrangeté. Et à plus d’un titre ! En regardant 
ses représentations, elle nous rappelle une Mère à l’enfant que nous 
connaissons bien. On remarquera que la position qui est la sienne n’est pas 
la position traditionnelle « en tailleur » mais avec une jambe sous l’autre. 
Or, une telle position est très inconvenante dans la culture chinoise ; d’où 
vient-elle ? Ceux qui connaissent le livre du colloque EEChO-AED de 2012 
L’Apôtre Thomas et le christianisme en Asie (éd. de l’AED), ou précédemment 
celui des 300 photos, L’apôtre Thomas et le prince Ying écrit par Pierre 
Perrier (éd. Sarment-Jubilé, 2012), auront fait le rapprochement avec la 
représentation centrale de la vaste frise gravée sur la falaise de Kong Wang 
(côte chinoise) :   

Cette représentation gravée (et originellement peinte) date de l’an 69 : elle 
est manifestement la plus ancienne image de la Compassion-Miséricorde 
telle qu’on la voit ensuite dans la culture chinoise.  

Marie, image de la Miséricorde divine 

Comme la recherche l’a montré, il s’agit d’une représentation araméenne de la Vierge Marie venant d’enfanter et qui, 
en présentant son enfant sauveur, manifeste la Miséricorde de Dieu pour nous. Marie y ajoute une touche de médiation et de 
compassion féminine, ainsi qu’on la voit à l’œuvre dès le premier miracle public de Jésus. C’était à l’occasion de noces (à 
Cana, cf. Jean 2:1s), du fait que Marie perçoit que la fête va être gâchée par l’imprévoyance des organisateurs : elle intervient 
auprès de son fils. Le miracle qu’elle obtint de lui n’était pas nécessaire, car ni l’accomplissement des Ecritures ni la 
messianité de Jésus n’étaient en question. Simplement, elle était là.  

 Dieu Qui est Miséricorde n’en est pas moins Justice, et cette dimension double forme un paradoxe humainement 
indépassable. Ceci contribue également à expliquer pourquoi Marie et bientôt devenue en quelque sorte l’image vivante de la 
miséricorde. Au reste, c’est auprès d’elle que les apôtres et disciples se sont regroupés après l’Ascension de son fils, et tant 
qu’elle était sur terre, c’est toujours autour d’elle qu’ils se retrouvaient. Ce lien avec Marie n’est pas un concept théologique ; 
c’est quelque chose que vivent aujourd’hui encore ceux qui se tournent vers elle, qu’ils soient chrétiens ou non et parfois même 
en décalage avec leur propre système religieux.     Père Edouard-Marie Gallez    
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Parutions 

L’Evangile de la Miséricorde avec les Chrétiens d’Orient  

Les chrétiens chaldéens, martyrs de l’Irak, ont une Bonne Nouvelle pleine d’amour, 
de pardon et de joie à annoncer au monde d’aujourd’hui : en Jésus, Dieu s’est fait 
Miséricorde. C’est à partir du texte araméen de l’Evangile, que les chrétiens d’Irak ont 
fidèlement conservé et mémorisé par cœur, au mot près, depuis le premier siècle, et d’une 
théologie chaldéenne basée sur la Grâce et pas sur l’expiation ou la mortification, que ce 
livre propose une méditation de l’Evangile de la Miséricorde. Ce sont 25 passages de 
l’évangile de Luc où l’on voit Marie-Madeleine, Zachée, le Bon larron, le fils prodigue et 
bien d’autres, touchés au cœur par Jésus. Et avec cette méditation, vous pourrez aussi 
écouter Michael Lonsdale dire ces récits émouvants sur votre smartphone, votre 
tablette ou votre PC. 

Par Pierre Perrier, Préface de SB Louis Sako, Patriarche des Chaldéens, Postface de SE le Cardinal Philippe Barbarin, 
Archevêque de Lyon, Primat des Gaules, (496 pages, 20€) 

Enquête sur les miracles.  

Pour la nouvelle évangélisation – éd. du Jubilé, 2015 – Préface de Mgr Dominique Rey 
 

Ce livre est l’aboutissement de deux années d’enquêtes, de réflexions, d’échanges, 

de confrontations et d’analyses sur les miracles au sein d’un groupe de scientifiques et 

d’intellectuels rassemblés dans le cadre du Projet Nouveau Regard. Le plan du livre se 

présente sous la forme d’une enquête de police, allant du plus simple au plus complexe. La 

première partie présente les faits. La deuxième partie les analyse, teste leur fiabilité, leur 

donne une définition plus moderne sans références religieuses. La troisième partie 

approfondit l’analyse et accueille les controverses. Enfin, la quatrième partie traite des 

conséquences métaphysiques et théologiques.  

 
Avec les contributions du P. Edouard-Marie Gallez, de Pierre Perrier et de Jean-François Froger. Préface de Mgr Dominique Rey. 
Aux éd. du Jubilé, 2015  
 

A Venir  

Ecole d’Oralité  

Paris, en alternance les lundis et mardi, 

20h30 : Notre-Dame du Liban : les lundis 11 et 

25 janvier, 8 et 22 février, 15 rue d’Ulm, 

75006 Paris 

Saint-Leu-Saint-Gilles : les mardis 5 et 19 

janvier, 2 et 16 février, 92 rue Saint-Denis, 

75001 Paris 

Chaville, jeudi 20h30 : Notre-Dame-de-

Lourdes : les jeudis 14 et 28 

janvier, 11 et 25 février, 1427 Avenue 

Roger Salengro, 9237. Chaville  
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 Soutenir EECHO 
 

 CB : 00422013835 clé : 78 code BIC : bredfrppxxx Code 
Banque : 10107 
 

Depuis l’étranger : IBAN : FR76 1010 7007 0800 4220 1383 
578 Code bic : BREDFRPP 

 Contacter EECHO 
 Mail : contact@eecho.fr, eechoassociation@gmail.com  

Facebook : 
https://www.facebook.com/EnjeuxEtudeChristianismeOrigines  

 

Plus d’info sur nos évènements à venir, visitez notre agenda : 

http://www.eecho.fr/agenda-janvier-fevrier-2016/ 
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